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SYNDICATS 

x - 4| LILLt, 
Cirez les Boulangers 

i4^^\T ** dernière réunion mixte tenue 
ft?0^ Boulin, inspecteur du travail, 
M. I Inspecteur a averti les patrons bou- 
langers que la loi sur le repos heMonxa- 
tlaire devait être appliqué. 
tz&t Syndicat des ouvriers boulangers a 

4* d agir contre ceux qui ne donne 
de 

qm 
repos aux ouvriers. ront pas le jour 

< -oaque boulangerie n'observant pas la loi 
?a,Tr 

e repo» hebdomadaire sera signalée 
a rlnspectenr du. Travail et poursuivie â 
partir d aujourd'hui lundi 27 octobre. 
SYNDICAT DU BATIMENT ET DES 

TSAYAUX PUBLICS 
S.-ction   des   charpentiers-mi:nuisiers.   —    Les 

riteaibres de la &;ction (syndiqués et no» syndi- 
iué») «Mit priés de passer à la Bourse du Travail, 

matin de o heures à jr heures, et le soir de le 
i4 ». i/a à 
prcjençc. 5_ 

iS b.  1/2, pour signer les listes de 

Le Secrétaire : A. PLANQUE. 

LA MADELEINE 
TISSAGE  SCaïYE-TEiaiEZ  , 

Lltccii  soir. 4 5 heures, réanima, des ouvriers  e„ 
ouvrières du tissage Scrive, sali» du Coin d'Or, rue 
<ie   Marqu'Stte,   avec   Le   concours   (ht   camarade 

A MAROQ-EN-BARCEUL 

SYNDICAT DES BALAIS-BEOSSES 
Réunion mardi soir, a 7 heures 30 au siéger, chez 

DuBaoel, rue J-san-Jouris, 70. Concours assure du 
camarade UUTGHE. 

Ordre Ou Jour : EsagtCTt de la situation, m Sa- 
laire. — syndicat 

A RAISME8  ] 
Les ea.-iictr-a.des sont priés d'assister, à. ia<réu- 

iiica» de la sectipn, qui aura lieu le lundi 27 
octobre, à 6 h. 3o. chez le citoyen Paul Dussart. 

Ordre  du   Jour :  « Nomination -de» délégués 
•uu^Congrès de Saint-Amand ». 

A DOUAI 

CHEZ LES CKATiFFEUBS^ 
- La - Syad-cat des ebaïtoeurs organise, pv,^._lâ 
raardi 38 octobre, une conférence qut serq donnée 
•alla Lede, 49, rue da Bsllsin, â 7 heures 30. 

Le camarade GUIN CHABU, secrétaire fédéral da 
ta Fédératiori Nationale des moyeas de transport, 
prendre, ta parole. 

A l'ordro du jour : Propagande syndicale. — 
Journée de 8 heures. — Elaboration tl'un cahier de 
revendications. 

Les changeais d'autos de Douai et de l'arran- 
dissesnent, adressent un pressant appel aux syndi- 
qués de tentes les eorpoiwttons et les tnvite«t à 
tR3à£ter â cette  conférence. 

A PORIGNIES 
. ijes camarades du groupe de D oriente da Parti 
socialistes sont priés d'assister à la réunion qui 
aua-a lien le lundi 28 octobre, à 7 heures du soir, 
cha?  le camarade Paul  Cajelan. 

Ordre du jour : DésigaaAlon des candidats aux 
^Jectious njuateipales. — Compte re*idu des délé- 
gué?  j » , 

Le Secrétaire -. DELETBBZ ïosertt. 

A ANICHE 
SYNpi€*ï DU BATIMENT 

—^tnis ra^ç&aas/ que da grandes réunions 
pyudiçales./avec^Te concours du camarade 
SaùitrVenant, secrétaire de l'Union départe- 
mantaïe des Syndicats ouvriers du Nord, au- 
rons lieu ; a Frais-Marais, lundi 27 octobre, 

'à. 6 heures ; à Culncy. mardi 28 octobre. 4 
I heures. Deiarae. 

PA8TTi0eiâLISTE 
A LIL.I.E 

Le P?em?ér Meeting 
%i Parti Socialiste 

3J0OO fnilitanis ont ovationné hier 
Sembat, Bracke Qî les candidats 
du Parti. 

Il fut ce qu'il promettait d'être : une 
manifestation enthousiaste. La vaste salle 
do la rue Léon-Gambetta. trop exiguë 
pour contenir l'immense foule que les 
noms de. Sembat, Bracke, Cachin, Rs- 
naudel, avaient attirés, était bondée bien 
avant l'heure de la réunion. 

Le3 orateurs décideront donc de faire 
simultanément à cette première réunion 
un meeting en plein air que eut lieu sur 
la place de la République. 

La réunion de la rue Gawbetta. 
X 2 h. 30 gemfcat, Bracke, Delory, St- 

Venant, Iughels, Louis Louis, Salingro, 
font leur entrée dans la salle. Une longue 
acclamation lés salue au moment où Us 
prennent place sur l'estrade. 

Delory prend le premier la parole. U 
présente d'abord les orateurs. Il excase 
Renasâel et Çachin retenus à Paris, puis 
s'excuse au nom du comité d'organisation 
de n'aveirpu trouver ds local plus vaste 
L'Hippodrome est oecupé par an cirque, 
Je Parais Rameau nées a été refusé pas la 
municipalité ; ee n'est qu'en dernier à haa- 
re que nou3 avons pu obtenir cette salle. 
L*ï militants qui s'y pressent prouvent, 
dit-il, ce qn'aurait été cette réunion dans 
une enceinte plus eu rapport avec l îm- 
nortance du paru 
^JseetîoB Ulloise, ajoute-t-il, m'a prié 
de présider cet important laeeting ; j at 
accepté, «sais & la condition, que 1 assem- 
blée ratifiera ee choix. 

A mains levées les assistants approu- 
vent le choix de la section lilloise. 

Ûelôry prend donc la présidence et don- 
tie immédiatement la parois à Sembat. 

, « Je sui3 venu avec Bracke et tous deux 
dit-il, neas sonanas heureux de vous re- 
trouver après d'aussi cruelles épreuves, 
mais notre voy xge nous psrant Je consta- 
ter par itou*-marnes et doai nous nous 
doutious déjà, à savoir qua pour vous le 
gouveraeinsat n'a rien fait*. x 

Paar répoaira â cala les socialistes du 
Nord, dit-il, ont ua moyea, c'est io 16 ao- 
vecn'jro, de faire passer leur liste tout en- 
tière. 

Ssoibat, parlant- d^ la gaarre, dit en- 
suite « On n'a rien fait poar l'éviter ». 

Il justifie l'attitale du Parti Socialiste, 
dictie parl'iavàsioa. 

En   agissant comoàa nous avons agi, 
non sealsmont nous ua faisions qu'applt 
qner   notre statut,  m lis non? manions 
aussi gnerra à la guerre. 

Oi en so naiîsnoas sur ce point? 
Sembat fait ici le parallèle entre nos 

généraux et i'arm-ia de la Révolution. 
En 1702 les araaîosrâvolaîiouuaires im- 

posèrent le droit de l'hona as a i'eanemi. 
En 1019, no3 généraux défendent le ca- 

pitalisme. Il reproshî à Glémîacaau ds 
n'avoir pas protégé Kn-'lEisner, socialiste 
allemand, assassiné par un ofûoier. 

U reprocîhe égalera ïat aux auteurs du 
Traité de u'avo'r pas désarmé l'A.Uenagae 
dont le désarmement aurait entraîné ce- 
lui du monde. 

Seuls, dit-il, les socialistes prenant les 
rênes du pouvoir pour donner la paix & 
l'Eiropa. 

Parlant de la situation intérieure, Sem- 
bat reproche au Gouvernement d'avoir 
laissé la Nation dans l'ignorance com- 
plète da ca qu'elle doit savoir. 

Klotz, sontenu par la fraction bêlante 
de la Chambre, a fait montre d'un opti- 
misme qu'il était loin d'avoir. 

L'Allemagne paiera tout ! Nous a-t-on 
assez berné avec cette ohrase ? 

La vérité est que PAllemagne paiera ce 
qu'ello pourra, ou même ne paiera-t-elle 
rien du tont. 

Et alor3, allons-nous remobiliser pour 
l'obliger à s'exêsuter ? 

Qaand j'ai dit cela, oa m'a traité de Bo- 
che.. 

La seule marche à suivre était celle in- 
diquée par Bt'acke, demander à l'Allema- 
gne ca qu'elle pouvait nous offrir, en con- 
trôlant ce qu'elle nous offrait. 

Actuellement, nous nous trouvons en 
présence d'uabuJ^at de "25 milliards.Pour 
y faire face,. M. È^lotz, au cours d'une 
séance à la Chambre, avait en poche un 
projet ds prélèvement sur la fortune va- 
riant entre an qaart et un cinquième. 
C'était raisonnable. Malheureusement, 
toute la fraction capitaliste da la Chambre 
se dressa comme un seul homme, et l'in- 
fortuuô n'osa jamais sortir son projet. 

Vingt-cinq milliards ! ce ne sont pas Tes 
riches qui peuvent payer cette somme.Un 
budget semblable, c'est bon pour la classe 
ouvrière. 

En présence d'une aussi étroite concep- 
tion, le Parti ne peut répondre que par 
l'application immédiate et entière des mé- 
thodes socialistes. 

Vous aurez à dire le 16 novembre pro- 
chain si vous voulez on non que ces mé- 
thodes soient appliquées. 

L'orateur conclut : 
No3 adversaires prétendent former nn 

soi-disant bloc national. Ce bloc englobe 
tou3 les partis, les radicaux avec M. Lou- 
cheur, et les libéraux. 

Nous restons seuls sans compromis- 
sion. 

Si vous voulez qao le monde devienne 
un monde nouveau, vous donnerez aux 
poilus leur part et aux morts leur récom- 
pense. Une seule récompense vaut : 
n'être pas mort pour rijen. Pour que leur 
sacrifice ne soit pas mutile, donnez au 
monde nue unité socialiste. 

Cette péroraison est saluée par des ap- 
plaudissements enthousiastes. . 

1 LES ELECTION CANTONALES 
Les secrétaires des sections de Laraber- 

sart, Wambrechies, Saint-André, Mar- 
quette, La Madeleine, 'Mons-sn-Barœul, 
Hellemmes, Lezennss, Ronchin, Fâches- 
Thuoa-isnil, sont touchés d'une convocation 
les invitant à la réunion da Comité électo- 
ral des huit premiers cantons de l'arrou; 
disssment do Lille, qui aura Heu mercredi 
29 octobre, a 6 heures très précises du soir, 
au siège, 147, rae d'Arras Union de Lille) 
en vue de user la date pour permettra aux 
membres du Parti d'adresser les noms des 
candidtbies & présenter pour les élections 
cantonales de décembre, ainsi que de fixer 
celle réservée pour le vote en vue du choix 
définitif. 

Ls3 sections précitées seront représen- 
tées par le secrétaire et deux délégués. 

Les camarades de Lille : Delory Gustave, 
Dolory Giston, Saint-Venant, Orabrouck 
GastaveetClamant, Lillau,Cariier; Schiet- 
tecalte, Baiily et Girardin sont avisés d'a- 
voir & assister à cette réunion, qui com- 
mencera à l'heure tràs précise pour per- 
mettre aux camarades éloignés de repren- 
dre le train. 

Le Secrétaire : SAINT-VENANT. 
■ ■    «i—    .->   • 

Section  Lilloise du  P. S. 
AVIS. — Tons les candidats aux élec- 

tions municipales. les secrétaires des comi- 
tés da quartiers et les membres de la com- 
mission administrative, rénion jeudi 30 oc- 
tobre, à 6 heures du soir, salle de l'Union 
de Lille, rue d'Arras, 147. 

Ordre du jour : Organisation de la-cam- 
pagne électorale. — Programme d'action 
et de publicité. — Nomination do la -com- 
mission permanente. — Commission des 
réunions. 

Le Secrétaire : SAINT-VENANT. 

En mm\? uni gaaris 
U la fir 

Samedi prochain 1er novembre, jour 
de la Toussaint, aura lien une grande ma- 
nifestation en souvenir des morts de la 
grande guerre. 

Cette manifestation qui se déroulera au 
cimetière du Sud est organisée parle Parti 
Socialiste qui a l'intention d'y inviter les 
groupements syndicaux et de la Libre- 
Pensée. Deux orateurs du Parti Socialiste 
Salengro et Paquet, prendront la parole. 

Le cortège, drapeaux cravatés de crêpe 
en tête, partira à 15 heures de* la place 
Vanhoenaker. 

U BEAUTE DU TEINT 
s'obtient par le fonc- 
tionnement normal de 
l'appareil digestif. 

Un Grain de Vais 
tous les 2 ou 3 fours 
au repas du soir. C'est 
le favori des belles* 

Fédération   da Pas-de-Calais 

AUX CANDIDATS DU PARTI 
Les candidats aux élections législatives ainsi 

crue les citoyens Bétreirueux et TDelcourfc, sont 
priti* d'assister à la réunion qui ayra lieu lundi 
27 octobre, à. neuf heures très précises du matin 
salle Vignon, place Marmottau, & Béthune. 

Présence de tous absolument indispensable. 
EVRARD: 

lemeat bourgeois qui n'ont rien tait pour 
cher la guerre. Au contraire, dit-il, ces réaction- 
nalzee, assomes d'or. & la tête de toutes les usi- 
nes de canons et de muaitions, ont fait durer le* 
hostilités le plus longtemps possible, aho d'eu» 
tas-er   millions  sur rniHiona. 

Coupés par de frC-qaouts applaudissements, 1* 
camarade Lelong lit remaKpier aux ouYriers au» 
l'heure de la revanche était sonnée et Qu'il fa* 
lait, en se serrant du bolleUn rouge, se dôbar- 
laceer de la. bande de rapaess oui oppriment et 
exploitent  les travaiueu». 

Lee ouvriers le comprirent et lui rendirent jus- 
tice «w votant â l'unanimité l'ordro du Jour euV 
vaut- : 

« Les ouvriers -de C-iuchy-à-la-Tour. réunis le 
19 octobre, salie Desborjrue, remercient le* cama- 
rades Carreau et Leloug des bonmee paroles qu'ils 
lyar ont apportées. Ils réclament t'amnistie pleine 
et entière pour les détenue de la grande guerro et 
comprenant Qu'il n'est pas suffisant d'être syndi- 
ques pour être de bons citoyens. Us s'engagent a 
adhérer en masse au P. 8. «4 a appuyer de tout» 
leur force et de toute leur énergie les candidate 
socialistes aux élections prochaines, car la Parti 
socialiste lutte pour l'affranchissement et l'éman- 
cipation des travaUleiirs. Les ouvriers de CSuchy 
marcheront donc à ta bataille, leur drapeau rouge 
déployé, aux cris de vive le Parti socialiste 1 Vive 
l'iateraattonal  ouvrière  ! 

Le secrétaire de séance s 
GREBACT   Marcel. 

Nota. — La liste socialiste aux élections munici- 
pales de Cauchy est formée. Un comité électoral 
a été constitué et fonctionne déjà en dépit des 
adversaires «rui. par des moyens détournés, avaient 
tenté d'amener la division dans nos rangs. Ils ea 
seront pour leur» frais. Les candidate; ouvrien 
sont des hommes conscients, fervents syndicalistes 
et socialistes, eux seuls sont aptes a conneitre les 
misères et les besoins de la classe ouvrière ; eux 
semis auront â cœur de les soulager et de dél,au- 
dre le prolétariat avec toute l'énergie et la force 
qu'Us possèdent.  — O. B. 

^RIMTANS 
§8 ....  6, RUE   D'AMIENS, 5 ..... 

Di ,eMreài24 au samedi 30 out^re 
::  ::  :: '.: CINE JOURNAL. Actualités  :: :: ::  :: 

- DIX MINUTES AU MUSIC-HALL - 
:: :: :: Acrobates, Jongleurs, Haute Ecole :: 

|« A^" CHANSON» FILMEES «^ Jj. 93 

$UY BliAS, de Victor-Hugo 
avec Albert LAMBERT, de la Comédie-Française. 

:: AMOUR... AMOUR, comédie :: :: :; :: 
Tous les  jours       if^fc î_     ^*    *tr**  ]~, 

deux séances     O **•  ©*   C3i **• 

THÉÂTRE  DE L'UNION 
Car C. RUE   D'ARRAS Car V. 

Tous les jours, en Sodrée, a 7 h. 1/2.  ; 
En Matinées. Dimanches, Jeudis et Fêtes, à S h. 1/3. 

—:   LES   PLUS   BCAUX   FILMS   ;— 
Cette  semaine,    Spectacle  extraordinaire 

Htppodr-OrTiÇ ÙTToîs* 

CIRQUE Parisien 
Tous ies stisrs, à 8 u. 1i2 

fignfsrioist org-iaiiNs 
LUNDI 37 OCTOBRE, 

Eps, à 6h. par A. MAES. 
Baya val, à G h., par R. EVRARD. 

Monchy-Fleury, a t> h., par R. GEORuiiSv 
Teneur, à 6 h., par C. BERNARD. 
Erin, u 6 h., par L. DESTOMBES. 

MARDI 

c Li prospérité nalianaic ns 
pourra revenir que par la pro- 
priété nationale.  » 

«6/ vous voulez que le monda 
Jew/en/îô U/J monte nouveau, 
vous donnerez au ftoiN «3 
part et aux morts /a réoom- 
i>a«se ultime (h n'être pas 
/ï7©rt pour rieii ». 

Ll-sympathique  M  spirituel orateur 
ouquiers dès le début son auditoire, aQU- 

joure égal à lui-même, très naaltre de sa 
parole et de sa pensée, il parle d abondan- 
ce avec la sûreté d'expression que lui coa- 
fèrentane longue expérieaœ «* an$ a<*qai" 
rable doentaeatatioa. 

« n y a quelque temps, n'est-ce pas, 
qu'on ne s'était vu, dit-il en oomoaeocant 
Commencé sur ce tqn familier, son dis- 
cours se développe, tantôt plaisant, taatôt 
grave, parfois acerbe, toujours dans U&9 
note juste, çitii produit, une impression 
profonde sur l'assemblée qui, pendant 
qpe heure et demie* ne s'est point lassée 
de l'écouter et de l'applaudir. 

Seqtfjat pt $aboj$ le procès du gouver- 
lement, «ai semble i^ftorer Mmplàtemont 
"£>s Tégïons envahies»*^-—— 

Graud,'une figura franche, d'aspect ex- 
trèmement sympathique, le fils as notre 
immortel Desrousseaux dit sa joie de se 
retrouver parmi nous. 

Je n'ai pas besoin de vous dire, débute- 
t-il, avec quelle énuiioa je me retrouve 
dans mon pavs natal... 

11 y vient de toute sa foi d'ardent mili- 
tant semer la parole socialiste. 

11 s'élève d'abord contre l'Etat-Major 
dont les tendances ont prolongé la guerre 
et menacent à présent l'ce'ivre de paix. 

C'est par la confiance dans nos doctrines 
et le groupement de nos forces que nous 
parviendrons à raffermir le vieux monde 
qui s'écroule et que seul le socialisme est 
en mesure de restaurer. 

La prospérité nationale ne pourra renaî- 
tre que par la propriété nationale. 

La guerre n'aut'ait pas au lieu si on nous 
avaii écouté. Il faut qaa maintenant, sur 
des basas nouvelle!» et logiques, nous réor- 
ganisions la paix. 

Il faut payer, dit-il, mais qai va payer t 
L« profiteurs se rafasaat à le faire. Al- 
lons-nous, après toutes les souffrances 
qa'elle a endurées, laisser payer encore la 
classe ouvrière?... 

Cela ne se peut pas. La classe de pro- 
duction dojl; remplacer aujourd'hui su 
pouvoir le3 profiteurs. 

Il faut pour cala que nous soyons unis. 
La guîrredes salaires n'est qu un leurre. 

Plus les salaires s'ôlàveroat. plus les pro- 
daus augmenteront à leur tour. 

Ô^ei remède à cela? La coopérative na- 
tionale. 

La révolatioa nous sarvole; elle peut 
s'abattre sur mus au numentoù personne 
ae s*y attsad. Qaoi qu'il en soit, ce ne 
sera pas ce qas les gouvernants aux 
abois voudraient le fatre^croire, une révo- 
lution Comme ea Russie. Les Russes 
viennent dan3 le conflit des classes avec 
leur temoèrauimt, avec leur degré d'élU- 
cation. N>tre révolution sera française. 

Brack* termine ea conviant les élec- 
teurs socialistes à la victoiia. 

L'Or ire du Jeur 
Lorsque les applaudissements se~ sonfc 

tus, Dslory offre la parole aujnaptttradic- 
tears. Personne ne se prôseOitant. l'ordre 
du joue sutvaat mis aas voix est adopté 
l'unanimité : 

x. Le3 citoyens réunis le 23 octabrel9l9 
iana la salle de la rua Léon-GambsUa. 
après avoir euteada Sembat. Bracke, De- 
lory, s'engagent a faire le3 efforts néces- 
saii'93 poqr faire trio nphsr, le 16 nofem- 
xqe prochain, la liste socialiste ». 

Naus publitrons demain le compta 
rendu du meeting en plein air. t   *.| 

SS OCTOBRE 
firigny, à 6 h., par A MAES. 
Vietl-Uesuiu. à. 6 b., par R. EVRARD*. 
St-Georaes, à 6 h., par R. GEORGES, 
l'iilièvres, - G b., par C. BERNARD. 
Wilteman. à 6 h., par L.'DESTOMBES.„ 
I-equesnoy, à C h., par G. BARTHELEMY.-. 
Wamin, à G b., i^ar Cb. FERRAUD. 

MERCREDI 29 OCTOBRE       ' 
Ilermicourt-St-MarUn, à G b.. par A. £1Afe=;_, 
WavTans-sur-Ternoisc,   à  6 b., par   C.   BEP- 

"liauchjn, 4 6 h., par L. DESTOMBES. 
Picrremont, à 6 ».., par J.-B. COLBAERT* 
Libessart, â 6 b., par BERTiAVX. 

AUX SECTIONS SOCIALISTES 
Les secr&airas des sections Oea commuues 

où  doivent  avoir  lieu  des conférences, «ont 
priés de vouloir bien les organiser de suite. 
Des nfflchss sont à leur disposition «liez le 
citoyen  Raoul  EVRARD, 48, rua  Mlohetet.  a 
BoZbuae,   cù   i|s  voudront  bien   les   envoyer 
prendre le plus tôt pèseibte. Le bureau fédéral 
compta cur le déveuemont de tous peur que 
soit assurée la réussKe do teùtee les réunions 
ci-dés69B3 unnoncées. 

EEPEÊSEMTATI 
Jeudis, Dimanches et Fêtes 

3wtA.Tr3srfi5BS  m. TROIS ZZ3BXTR.BI8 

Tous les Vendredis, SOIRÉE de GALA 
Changements de Programme^? 
''..'..' -    - ~     - : => !" 

M. RUE ESQUERMOISE at RUE DE PAS —* 
Tous les soirs, représentation à 8 b.— Tous 

les jours (sauf la vendredi, matinée à « h. 

INSTITUTRICE   est  demandée   pour donner & 
Jeur.e fille leçons de français, ar thmétique, etc. 

Réponse   au Bureau dû Journal,   aux   lettres 
P. S. K. 

BONS TOURNEURS sont demandés aux 
Ateliers Legrand et Cie, 75, rue ds l'Est, 
à Fives-Lille. 
—— '   - ai— '  i 

ses parents est demandé "Agence Havas 
8, rue Gauthier-de-Châtillon. 
*——■^—s^s——p—q, 

au D» D 

-éSSSfJfli?*? *>*&• J'eopectoraiadtê crachat* #**te et*noir4tre3. « y a trois mois, te* eracKt», 

COURSIER de 14 à 15 sas. présenté par \ ^jg^V«^%fiïï5^^ 

î?JZhïiï2Z2??!m£u ?0Kl ** ^tullquas jours. t**\ o-octiemcnts cessèrent, mes forces revinrent «f.î 

obnmiOér» comme guéri* foi •tSewBéV neuf 
Ucres. Je oous envole ma rcJpTTnaSÎSaSe ONS' 
lautorisation de publier ma isitro ^m*fwm ****! AVIS DIVERS 

JK  

ca- 

L'GFFIOE DES REUHERâHES 
IOO   r, des Postes   -■ , 

«« *—'        A.   UIL.XJ El -». . 
REfaSHiQiME 

avant   mariage, etc.,  sur  dot,   conduite, 
ractère,  sauté,  faouMc etc.,  etc... 

K.S30jEÏHîîi02a:HÎ 
preuves d'iaesuduite, eiapicl du temps, rela- 
tions,   dépeases,  etc...,   par 

SURVEILLANCE ET FILATURE 
discrête partout.enquête» sur disparus,succes- ! 
sloos, lettres anonymes et toutes affairas da ' 
famille exig. tact, habileté et absolus discret. 

! 

ZlùlS 
I3t 

de M» A. CLAPARÈDE. Huissier. 
1,  Grand'Rue, CETTE. 

aux Batelières Publiques 
1<J 

du matin,   dans  les magasins   CORDER,  quai 
Vauban, n« 7, à CETTE, il  sera procédé à la 
vente de : 

QUATRE CENTS TREIZE TONNES ENVIRON 
FARINE DE HARICOTS DU BRSSÎL, logées en 
7.515 sacs d'origine, TROIS CENT TRENTE-SIX 
TONNES ENVIRON FARINE MANIOC DU BRE- 
SIL, logées en 7.5S3 sdes d'origine. 

Cette vente sera faite au comptant et il sera 
perçu 2 % en sus du prix et paiement des droits 
de douane à la charge des acquéreurs. Elle aura 
lieu par le ministère de M» CLAP.VREDE, huis- 
sier, à qui l'on peut s'adresser pour tous rensel- 
gnemente. 

Pour extrait : A. CLAPAREDE, signé. 
      .   ■ a»o»  

Etudes   de   M"   DUPONT et  MIRLAND, 
Notaires à SSmer (Pas-de-Calais) 

PONT DE-BRKiUES-SAINT-LEONARD 
& 3 kilomètres de Boulogne 

HOPITAL VETERINAIRE  N> 3 

VENTE PUBLIQUE 
Les   JEUDI  30   et   VENDREDI  31 ' OCTOBRE 

1910, é 9 heures 30 du matin, 

cl©   300   C31aQ"v-axa.3C 
et lOO JVXixlcts 

DE L'ARMEE   BRITANNIQUE 
Au Comptant et 4 %. 11186. 

WÇWnx - lettre du 1- mars 19t9 î a ÊitSi. 
S^Li"? *««"« ts ans. en janvier,* ressenti. 
?*'«* douleur dans le genou droit, et m mois 
aorte, da>ts la hanche droits, mais Seat^ouâ 
plus forte, ce qui m'obligea à rester au Ut trois 
mots. Puis j-entrnt d FKôpUal de Tours où ^ca 
me mit un plâtra pendant site mois. Voyan. que 
£.£2f£iî/3£ "ï1*' ^*n «ÇrM» pour suivre to ï£?'ÎS"*?" 'ÏXi '**3*«ur gui ne ans réussit pas. 
£tn feorier 1012, 01% ma conscnia la traitement 
££?*!£?£? S** fWpUquai sérieusement. Fin 
2î2i ^7*^5 °9fvuiOup mtetito. Quoique marcha** 
aeeo des bâqiuhes. Je ne souffrais presque plus. 
En décembre ioii, ma javxOe a>taht repris*** 
foroes, :e commençais a marclver aeee deum 
^LUA ML* "* souffrais plus du tout; un mois 
après, je marchais avec une seuls canne. Vers 
.*»*»î.#. commençais à travailler an peu. Enfin.- 

ais cotnnlétstnent r*tahILn*Ar~ «SS< 
« à i 

SU, fêtais complètement rétaSu, lgrd£ 
a». « 
trs\ i 

„ne   . 
«sens fatiguer nullement de oette ïambe, i 
attendu si longtemps sar>s faire oubli** 

SsvpHiifs ci à rSKEir'Ei'npeyroui"*/', 
d'anky'.csc et c'est &r ' 

peu» 
'eu:k«lo8s et c'est les fduis 5u*pîcUre\ Je 

"SJP. "ian   et   Pe«»   supporter 100 feilos sens 
Si j'ai 
mon cas, c'était pour 

iun . 
man 

charge 

- sans 
voir si fi 

**' T^,licr-rf\*' J* ^^mosrUfter' CefflcacCié dti 
bien guéri, 

w.virM», js jpeuss œrunsr reftlcw'" 
trattement à base ciTïiixtr Supeyrour. 

ÇL   Paubour»   Oâfanois, â   Piibivlers   (Loiret). 
BTÛoe   au   T>-«rtcsacst Hzrasyrovae fut guéris 
a une tuberculose oessuso mètatsreienne oonune 
I .itteste cette lettre du £5 juillet 1210: c Gardant te 
fLP?2T, une, Pistirésie, je m'aperçus, le » septem- 
bre lui/, qufen remuant mon pied droit. Je vro» 
cogna-is une douleur. Quand je me teiat, il ms 
ftu impossible ds marcher. Pendant quatre mois* 
;a suicts un traitement sans résultait. Mon pînt 
ataii. gonfle, douloureuse, enflammé. Le médecin 
nommait cela une tumeur blanche,  il m'était 
tmpossibls ds poser mon pied par terre, uSs- 
ment la. douleur était forte. Je commentât,  en. 
janvier lois, d prendre ds rsntzi? et du ▼!» dm 
a* Sapeyron*, puis d appliquer ses Bévulsttoi 
sur le mal. En mai, l'accès perça au dehors et et»- 
pus en sortit. Je me trensais beaucoup mtetto e:ei 
aout 10.'S. Il m'a fallu 7 bouteilles dSiUoir. quatrsa 
de Vtn. 30 Rèculsi'C environ et 18 mois de traita*^ 
ment pour me guérir. En août t9tS, js pesai*' 
SI kilos; j'ai gagne depuis 4 It. 700 s. 

Ces faits montrant qua le Traitement & 
base d'Sflùefr» Dupsyroux permet da lutter» 
victorieusement oontra les Tuberculocee 
osseuses et pulmonaires. Il est évidem- 
ment aussi effioaco oontro les Tubercu* 
losea pôritonôaiss, laryneses. aranarlion-i' 
naires. etc..., et. A p'usfortaraison, contre 
d'autres infections moindres des Voies. 
respiratoires, telles que Asthme,Catarrho»; 
Emphysème, Pleurésie, Bronalutos ohr=-' 
niques, etc.. g 

Le IV Supeyrsux, 9, Square da HTswInri. é Perlait 
envola franco, h domicile, un petit flacon 
de son  Bllxir oontro 2'aÔ en timbres oui 
mandat-ciirts.   Sur   demande,  on reçoMn 
Çrat.is et franco sa Nouvelle Méthode ca 

raitsment» des Tuberculoses et «en3 
Questionnaire pour Consultations gra- 
tuites par Correspondance. Tous les jours: 
non ferles, consulta?:Ions, B, Square de' 
ftïesaina, de P h.&. 11 h. at de MK» ' •* h.' 

INDICATEUR 
TRAINS 

GOUVUTUtt   MUS, «at to<-jo«r« u »ent« partout 
La mieux mfcrm* et la «ta* complet. Coatjaat la» Rn-w d- 
Li'.lo. I** Trojnwar». Prrx dm pl«cas rectifta*. tur-rm dlvet- 

Le EUiDE MASSON ï 

i 

^«oonstîtution   Industri^ila 

Offres & Demandes d'Emplois 
T.ULLEîJRS. — On demande bon appiéceur et 
un bon cnlottier chez MOREL. GRAND'PLACE, 
à RAISMES. -— Beau travail bien rétribué 

2069. 

AVIS AUX ENTREPRENEURS. — Travail à 
tacon par grande quantité : Portes, Châssis, 
Escaliers. Prendre adresse bureau du Joumal.£002 

-Wer- 
1000. 

On demande  des   OUVRIERS   COUVREURS   et 
des   OUVRIERS    ZINGUEURS.    Travail    assuré 
pour l'hiver- — S'adresser rue Guttlaume-Wi 
mers,   87,   à  Fives-L411e. 
 "   atlfr 
fONS MOULEURS EN SABLE sont demandés 

onderte de Poissy. V. LAROCHE et O, 70, bou- 
levard de Maisons, POISSY CS.-etrO.). Ecrire 
toute urgence. «o8- 

■Mai 
TÀOiLEUR.   —  On demande   des 
ceur?, 123 bis, rue NATIONALE. 

boas 
20SL 

1 HANGAR COL pouvant servir à exoloitalion agricole. 
15 TENTES SANITAIRES de 18x6  avec vitres en Mica, cha»j*2aki ai cortiaye. 

Pour tous renseignements, s'adressera la RECONSTITUTION INDUSTRIELLE 
du 1' Secteur, 14, rue du I\!arché-au-Filet. à ARRAS. 

LILLE 
Bureaux provisoires: 2bis,r.Arnould dc-Vues,2bis * 

(La rue Amould-de-Vuez se trouve au 137 du ; 
boulevard de la LiberlO, face la Prélecture.)       ; LILLE 

Avance les Fonds 
PQ ur acheter 

dans les 
Meilleurs 

Remboursement 

Magasina 

VÊTEMENTS 
CHAUSSURES 

FOURRURES 
MEUBLES 

BIJOUX 
CYCLES 

—   etc. 

à /a Semaine,  Quinzaine ou 
,   eto. «^ 

au Mois 

--^ 

CONFEEENCÊS LELOKG ALPH05SE 
AMES. — 2 aoTeaibre. % 4 beures. 
LiERRûS. — 2 uovesiare. ùeures 3r 

DEMANDEZ A TOUS KOS VENDEURS 

Le DROIT des SINISTRÉS 
Conseils pratiques et Ktuas de :a Loi sur la Répara- 
tion dea Commage» causas par las falU «ta guerr», 
par faul DEC ON, .docteur «sa droit, avocat & la 
Cour d'appel de Douai, et Léen a*60OPH«a, doc- 
toar ea droit, avocat a la Coar d appel de Douai 

Edition du tfEVEIL DU NORp. tWOCttUT» d« *3 F»" 
ges. Prix :  60 oentlmcs 

Ua vente daas nos bureaux, 1S6 bis, rus de Pa- 
pts, a mie. «t CU#ï usé principaux dépositaires. 

A HftIVfcIQOURT 

JTORMATION D'UN GROUPE: 

L'a groupe du Parti socialiste est au  tgngetiVa 
JLZ   i-  :   .       tiui-ani.   r.wt  du  Bc-i . 

Lies   otngriers,   connasa-çante.   cultivateurs,    toas" 
les déshérités do la îoetutto ont la deTorr de s'ataV, 

i,iKii-   i^.iotx   leurs  asiniratiaçs et 
faire   triOJiitiifcr   leurs   droits. 

Qu'Us vtefcuant dope raUisc la caxte rouge, la 
carte socialiste. C'êet l'arme daat nous «ievoas 
lions servir contre la bourgeoisie capitaliste, seule 
resootissbie do toutes uos souffrances et do l'état 
la aient-iSla de la situation écouonuciue du pays. 

Tons au peu veau groupe pour grossir las raugs 
du Paru Socialiste i 

Pour'la ÇeaiaiissIOB : BAUTTE A. 

A CAUOHY.A-LA-TOUR 

CE INDE SEUKI0H eïKD|ÇALE et SOCIALI&ÏE 

Dimancbe 19 octobre, eut (Isa, à Caucay-à-U- 
Tourl une grande réuitîop syndicale et socialiste, 
sajle Ossbosgus, a 6 heures  du soir. 

La préssoWce tut dénué» au cautaraaa Car- 
rciu, vaillant militant de BUly-MonUgny, de pas- 
sage à Gttjichy ; assesseurs ; FrocUart Joaii-Bap- 
tiste ot ïahoa  Jules ;  secrêtaiss. Crssâaut Uaa^i. 

Aiwés quemu«s Tibrapisp pajrelps du r^myuni\f> 
Carreau, le citoyen ïJBlong rejfcraça. avec la lou- 
*oa que tqut le monde lui conaait. la via niato- 
siaue du Syndicat et du Socialisa», avaet et paa- 
dant la guerre U attira surtout l'attentloa des 
wavriew s« i'^çli*» 4u Uea*gf3|S»«ait et *J ?W& 

PURE de NORWEGE 
sans odeur ni goût désagréables 

tacitement acceptée et digérée p#r les estomacs les plus difflcîteè 
 ! ——>«— ■  - 

HrriDage de norwège en flacons d'origine e( deml'ltiftrS 
a-^asif^ia.apma^pi 

CONFISERIE PECTORALE  ^^^«SSaf^l 
Bonbons réglisse Goudron - Bonbons aux bourgeons de sapins 
Bonbons Menthol Eucalyptus  »  Bonbons au laurier île cerise 

/ tr~ 2 S MÉLANGE PECTORAL en paquets ée M00 %r*mmes 

Si VOUS  TOJSSEZ, prenez le 

Sirop Leflon 

GRANDE PHARMACIE DU NORD 
19, rue du Sec-Arembault. LILLE 

f  1 
■ m j 

■ 

*i 

I; 
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